
LA STATION DE
SAUVETAGE D’ETEL

1. Plaque SCSN
(Musée des Thoniers-Etel)

La station de sauvetage d’Etel fut construite en 1866 et reçut 

son premier vrai canot en 1867. Le sauvetage auparavant était 

assuré par l’entraide. Cette station était devenue nécessaire 

pour deux raisons principales : 

1. L’activité portuaire devient très importante : la fl ottille    

 sardinière  augmente considérablement.

2. Les navires sont confrontés à des obstacles dangereux :

  la barre et les tempêtes qui provoquent des naufrages

La municipalité et des marins étellois entreprirent donc des 

démarches pour doter Etel d’un canot de sauvetage et d’un 

meilleur aménagement du port. C’est grâce à l’initiative 

de l’impératrice Eugénie, épouse de Napoléon III, que ces 

installations furent possibles.

Les premiers canots sont des canots à rames :

• LA SEYNE : 1867

• LE PROSPER GICQUEL : 1889

• LE PAPA POYDENOT : 1913

La motorisation  intervient à Etel en 1939 avec l’arrivée

du Vice-Amiral Schwerer. (ill.2 et 3)

Celui-ci après avoir effectué 29 sorties, contribué à sauver 33 

vies entre 1939 et 1958, cède sa place à l’Amiral Schwerer II

en mai 1958.  (ill. 4 et 5)

2.  Bénédiction du Vice-Amiral Schwerer
(Musée des Thoniers-Etel)

3.  Vice-Amiral Schwerer et équipage sur sa rampe

(Musée des Thoniers-Etel)

4.  Vice-Amiral Schwerer II et équipage sur la rivière d’Etel
(Musée des Thoniers-Etel)

6.  Sorties des canots Vice-Amiral Schwerer 

et Vice-Amiral Schwerer  II dans les années 1950.

(Musée des Thoniers-Etel)

5.  Vice-Amiral Schwerer II et équipage sur sa rampe (Musée des Thoniers-Etel)

« En vous rangeant autour de la bannière du sauvetage, en 

prenant l’engagement de quitter, au premier signal d’alarme, 

vos familles et vos bateaux et d’exposer vos existences 

pour arracher à la mort vos semblables, vous avez fait 

preuve une fois de plus de cet admirable dévouement qui 

fait l’honneur des matelots français… »

C’est en 1865 que l’Amiral Rigault de Grenouilly lançait cet 

appel aux marins qui bien avant la création de la Société 

centrale de sauvetage des naufragés (SCSN) n’hésitaient 

pas à prendre la mer au péril de leur vie avec leurs propres 

embarcations afi n d’arracher à la mort les hommes en perdition 

à la suite de naufragés ou de diverses fortunes de mer. (ill.1)




